
Tous en grève à partir du vendredi 23 juin  
La direction d’Itirémia essaye de faire toujours plus, mais avec toujours moins de moyen. Pour cela elle envisage de 

mettre en place la modulation du temps de travail d’ici 2018. En effet, alors que nous étions sur la base de 35h par 

semaine, celle-ci voudrait nous faire varier le nombre d’heures par semaine en fonction de l’activité.  

Par ailleurs, le 15 juin il a été présenté en CE, la non rémunération des pauses repas (pour les 13 sites au niveau 

national et leur remplacement par des coupures...non rémunérées.  

Travailler plus pour gagner moins. Toutes ces mesures sont là, afin de ne pas embaucher.  

Les salariés des sites font tout pour assurer un bon service pour le compte de la SNCF, dans des conditions de tra-

vail déplorables (manque de personnel, de locaux, d’équipements et matériels adaptés, etc.). 

Conséquences, la SNCF étend les horaires d’ouvertures/fermetures des services et des sites, nous transmets tous 

les métiers qu’elles ne veut plus assurer et/ou des services qu’elle veut qu’on assume.  Nous faisons des gains de 

productivités. 

QUI en profite ? 

Surtout pas les salariés des sites, nos compétences ne sont pas reconnus, surtout en bas de l’échelle.  

 Il n’y pas de perspective d’évolution pour les agents. 

Et nous constatons tous les jours le manque de moyens et de personnels sur le terrain.  

Au lieu d’embaucher, la direction d’Itirémia, préfère  ne pas remplacer les salariés absents  et nous faire travailler 

plus longtemps, cumuler les fonctions, sans être mieux payé pour autant.  

Nous réclamons : 

 Augmentation des salaires et avantages sociaux 

 l’embauche des agents CDD récurrent qui travaillent depuis des années sur nos sites en CDI  

 le maintien des pauses déjeuner rémunérées, et son application sur tous les sites 

 retrait du projet de modulation du travail, maintien et application sur tous les sites des organisations per-

mettant de concilier vie professionnelle/vie personnelle 

 la reconnaissance des métiers, des formations, de nos savoirs faire et des spécificités de chaque sites 

 de réelles perspectives d’évolution pour les salariés des sites 

La coupe est pleine! Nous ne pouvons laisser dévier la direction sans réagir, il est temps de se mettre en grève afin 

de calmer ses ardeurs et défendre nos droits. 

Dans ces conditions, l’intersyndical  soutient  les revendications légitime des salariés  et demande l’ouverture im-

médiate d’une négociation sur les revendications portées par nos agents et d’une concertation sur le sujet. 

 

La mobilisation doit être générale ! Tous en grève le vendredi 23 juin! 


